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L'OISEATJMOUg Jpr mé. lia des dehors attrayants. Cepen- sentir d'une science théologivie profonde etJournal littéraire et historique, publié teu- dant, pour en bien apprécier -la valeur, il forte, le clergé aceoreillera avec faveur, nousles iuinze jours (les vacances exceptées.) faut le pIrcourir. L't doctrine du Docteur l'espérons, les Comnentaires de M. l'abbé Pâ-Prix de l'abonnement : 50 cents par an- Angélique y brille avec tonte sa sublimité quet, et tous ceux que la chose regarde, ai-née, pour le Canada et les Etats-Unis. On dans une limpidité de cristal. Malgré l'ari- neront y puiser la doctrine thomiste dansaccepte en paiement les timbres-poste de ces dité fréquente, inévitable, de la matière, la toute sa force et sa pureté Ils y trou veronit,deux pays. langue latine, dont s'y sert l'auteur, y revêt- entre autres choses, la solution de bien desAUx AGENTs : Conditions spéciales très avan. une variété, une souplesse, une élégance, questions actuelles.tageuses. parfois une harmonie toutes cicéroniennes. Par-dessus tout, qu'on ne l'oublie pas, laPour 5 le lirix de l'abonne- C'est incontestablement une oeuvre d'un doctrine de saint Thomas est le coup de mortent est de 3 fr. •0 cent, grand mérite,et qui fait honneur non seule- du libéralisme catholique, le plus dangereuxPour ce qui a rapport à l'administration et à ment à l'éminent théologien et à l'illustre rejeton du rationalisme.la rédaction s'adresser à Séminaire de Québec, mais au pays et à l'E- Livius.
0NAI-ME TREMBLAY glise entière.---0-----

Gérant de l'OisEA U-MoucHE, Ceux qui ont fait de la Somme de saint "LOUEST CANADIEN
Séminaire de Chicoutimi, Thomas une étude quelque peu sérieuse, sa- Tel est le titre d'un beau volume de quatre

Chicoutimi, P. Q. vent ce qu'il faut de travail et de méditation cents pages, é-lité, il y a quelques semaines.Imprimé aux ateliers typographiques de pour en approfo'dir 'une seule question. Ils p' r la maison Cadi'ux et D-rone, de Mon-M. J.-D. GUAY. à Chicoutimi. comprennent, ceu-xîà, ce qu'il fbut, par con- tréal, et publié par M. l'abbé G. Dugas, an-
CH ICOUTIMI, 28 MARS id9Ô séquent, d'eff>rts, de persévérance et de ta- cien missionnaire à la Rivière-Rouge.

-lent pour se ieudrý> mitre de tonte cette iisi- Le cons tenu de ýe volume est de nature à
REGL'l DE TR3IS nense encyclopdie théologique, monument intéresser vivement. L'auteur y aconte laincomparable co'sçtt par un des plus puis- naissance et les prem eri développe ments deNatre estimu ible confrèr- de la sauts génies qui aieutru dans le monde. cettepartiedenotrepaysqui porteanjourd'bui

Vérité, en son numéra du 14 nars, et érigé au prix der efforts (e toute une labo- lenomde Province de Manitoba. Grâce à lui
nous propose le problème que voi- rieuse carrière, le lecteur peut voyazer commodément de la

Pour entreprendre de co-im entter la Soin- Baie-d'Hu.îson à la Rivière-Rouge, de Qulé-
"Si l'absence d'un trait d'union me. il faut s'en être rcndu parfaitement mai-b'c à Winnipeg, en compagnin de ces in-nécessite quatre colonnes d'olsr tre'; etpurési dans cette entreprise, domptables pionniers de la civilistion, dont

' len t pour etréu aîred tutseteim

santslegénies quiriauent rotraa dansiseimonde.

va-tions dans l'O isea a -fi /3he pou' n'être pap écrisé pirr le génie effrayant- les s euxd ero ir ainscritcombien do colonnses le la V'rtte gient Thomnas, il faut avoir une intelli- lins lséredSelnorehisoiar tc.aliepuissante, disiplinée par un persévé-peut-on légitimement consacrer rant e tercice dans la scolastique, par sue est le trSon de leurs travalut-aux chiosme rnottmbremuses et plus longue applicatio . de l'enduprit aux choses tes, des fatigues qu'ils endurent, des périlsgravesiue relèvent nos collabora- métaphysiques et une méditation assidue des qu'ils bravent, Il assiste à la guerre impla-teurs ?" vérités révélées. En outre, il faut avoir uneiable, souvent sanglante, qte se livrent peu-Il est vrai qu'il a f-ilu à l'of- connaissce au moins sommaire des prinpai-_adantde longues années les deux compagniesSEAU-toepaS pes des sciences expérimentalest Peu d'hen p rivales du Nord-ouest et qde la Bai od'hud-q -atreOUColron etos donc sont en mesure ('écrire sur saint sono guerre qui ne se termine que par la fu-

qeuaecterpeutloyaner ommodémntodeel

oni point, c'est-à-dire la nécessité Thomas desb commentaires qui puissent atti- sien de ces deux célèbres compagnies en -rer tan t soit peu l'attention, après les co doaseule Enfin, ancours de cette prcimvi nade,i "trait d'union" entre les irsitia-e ntpres Casé, le ne e par qu'ilfait ans quitter le coin de sins feu, leles (les prénoms (le M. Tardivel, Iecllence, et du Cardinal Satolli, que S,. S lecteur s'enrichit de renseigleuments infini-et de tous les gens de race fran- Léon XII proclamait il y a quelques annéesi ment Précie'sx sur une multitudedechoses,çtise qui otdes prénoms. Si la dans une audience sprivée le premier profes- donst, jlue-à, il n'avait pas même soutp-Vérité t. beso'u <le deux cents co- seur du monde. çonné l'existence.lorpnes pour établir que l'on a eu Ne fallait-il pas, pour faire un ouvrage M. l'abbé Dig est, nondr l'avons dit, untort, en telles et telles circonstan- comme celui que nous avois sous les yeux, ancien missionnaire à la Rivière-Rouge. Il yces, de ne pas employer le'rgrille- un homme dou. et préparé pour cette ouvre, a passé vingt-deux années de sa vie. Mettant[et vr faitquilnadfallueàpl'01-comme l'est ac l'abbn sLois-Adophe Pâ- à profit es rares loiirs quo lui laissait le mi-
mEA" UH ft bis de n n pas s quetle disciple bien-aimedt plus gran dtho- nistère des âmes, il a, pendant ce laps dequtý, ureolnnesvpo rs, r u nmsdte a(tu en.I céeslèbre dProfesseur Satip1lien temps, préparé les matériaux de l'ouvrageonp nest- à-d10(u pren n guil- effTr, rep dstojoirs sa plus chire espéranc qu'il vient de ivrer au publiec. Il a connuleet est bien "auiement considé- dant le Carissim Lu'ti, son orgueil. Lors- la tradition, interrogr les ancies dut pays:"rable que celle du trait d'unio, et qu'au profeseur comme l'était le Cardinal trappeurs, coureurs de bois, vieux emuluyés2o que les collaborateurs de lat eVx-Satoll.niquement passionné pour la science desco sagnies; enfin il a consulté les ainchi-rité traitent de raestions fort et entouré tous îesjours de milliers de disci- ves, et de toss ces travaux, de toltes ces re-sobrquses et fort graves. pls, l'élite duemonde entier, se pressat au- cherches est sorti un livre clair, précis, deoRNIS, tour de sa chairelorsq'un tel naîtredisonss facile lecture ;ttn livre bien doumenté, oÙnous, arrête son regard et porte sun espoir les événements racotés apportent avec eux

sur l'un d'entre eux, c'est qu'ii voit en lui le des Preuves satisfaisantes de leur authetI-BIBLIOGRAPHIE continuateur de soiet prvre, l'Elisée sur les cisé.
Disutiiaestleoogioeses ommentaria in épaules (liquel il voudrait voir t3)mber ;l'u L'historien est encore chez lui d'uneSssmmain thefflogiam D. Thomi-De Deo une manteau., grande impartialité, S'il dénonce avec étier-et"tro. Tel est le titue ('un récent ouvrage, Que ctte rl' exion suffise à la gloire d gie laonduite révoltante de certais bour-pnblié par . l'abbé Louis-Adolphe Pâquet, disciple; car nous ne voulons pas blesser eois anglais, plus aniuiés de l'esprit de lucreDocter en Théologie et professeur au Grand son humlité que de l'esprit de religiou, il sait, preuves enSém1uinire de Québec. Nous avons cru expliquer pan là notre ap- mains, réhabiliter la mémoire de lord SelContrairement à son habitude de ne jamais précuation, qusi aurait peut-être autrement kirk, "maltraité, calomnié pendant sa vieparler d'un livre dont il n'a p a reçu un pain trop entiusiaste; et l'on comprendra par desjagloni et des ambitieux, et méconnuexemplaire, et après avoir fait desfaçons, le mieux que nous n'exagérons pas en affirmant deses coustemp ravis;"il sat "prendre la d-méchant OssetU-forUCH a consenti enfin que le livre de M. l'abbé LouisAdophe Pâ- feuse des éc-sais protestants traités odeuse-si départir de sa svérité en faveur d'un I- quet n'est pas du tout un livre ordinaire,. s ent par la célèbre compagnie du Nord'vre d'un mérite aussi éminent. Après les exhos'tations réitérés de Notre ouest.''C'estun beau volume de1550 pages, so S. Père en faveur de l'étude de saiunt Tho- ais là ne se bornent pas les mérites dugeusemenit divisé t coordonné, et bien ifsi- ms, et le besoin qui se fait d plus en plus livre et de son auteur. A travers l'historie
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